
Situation pluviom®trique 
La première décade du mois 

dõao¾t 2020 a ®t® marqu®e par 

une situation météorologique 

particuli¯rement humide sur lõen-

semble du pays. Cõest ainsi quõil 

a été recueilli sur la majorité des 

postes une quantité de pluie jour-

nalière supérieure à 100 mm. Les 

localités de Lido, Takorka, Gaya 

et Tajaé ont reçu une pluiométrie 

journalière supérieure à 150 mm. 

Le cumul décadaire a varié entre 

37 et 270 mm et dépasse 100mm 

au niveau de 45% des postes sui-

vis (Fig. 1).   

Le cumul saisonnier au 10 Août 

2020 a oscillé entre 150 et 836 

mm dans la zone agricole. Com-

par® ¨ lõann®e pass®e et ¨ la 

moyenne 1981 -2010, ce cumul 

est respectivement excéden-

taires sur 83 et 80 % des postes 

suivis (Fig. 2). 
           

( suite lire page 2)  

SITUATION METEOROLOGIQUE: Pr®cipitations  

mod®r®es ¨ tr¯s fortes sur la majeure partie du pays 

SITUATION AGRICOLE : D®but grenaison du mil dans deux 

d®partements et maturit® du ni®b® ¨ Gazaoua (R®gion de Maradi) 
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¶ Pluies mod®r®es ¨ fortes voire tr¯s 
fortes sur la majeure partie du pays 

¶ Cote dôalerte Orange du Niveau du 
fleuve Niger atteint ¨ Niamey; 

¶ 116  villages  sans semis ¨ la premi¯re 
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¶ Stades ph®nologiques des cultures tr¯s 
variable selon les localit®s; 
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Dungass; 

¶ Persistance des attaques  de sauteriaux 
et insectes floricoles 

¶ D®but dôattaques dôoiseaux granivores 
dans certains d®partements; 

¶ Situation des p©turages globalement 
satisfaisante 
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semble; 
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Dans ce numéro  : 

Les précipitations moyennes à fortes enre-

gistrées au cours de cette première dé-

cade dõao¾t a occasionn® des inonda-

tions par en endroits. Les cultures se déve-

loppent progressivement malgré ces fortes 

pluies enregistrées. La situation phénolo-

gique présente un bon développement 

avec la grenaison du mil amorcée dans le 

département de Gaya/région de Dosso. 

Sur le plan phytosanitaire quelques at-

taques de faible ampleur ont été signa-

l®es. Lõanalyse des cours des produits ali-

mentaires montre une hausse substantielle 

des prix des céréales sur les périodes ana-

lysées.                               (Suite lire page 3)  
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1 ¯re d®cade dõao¾t

NÁ 7 de lõann®e 2020 

Fig. 1: Cumul pluviom®trique d®cadaire au 10 
ao¾t 2020 

Fig.2: Ecart du cumul saisonnier au 10 ao¾t 
par rapport ¨ la moyenne 1981-2010 



que celui de lõann®e 2012 la plus humide de ces cin-

quantes dernières années ayant causée des inondations 

graves avec des pertes en vies humaines. Suivant 

lõ®chelle standard de classification des seuils, ce niveau 

de crue aurait des impacts significatifs sur la vie collective 

et la sécurité des biens et des personnes. Face à cela, il 

est indispensable que les autorités municipales prennent 

toutes les dispositions nécessaires pour de préparer les 

sites dõ®vacuation ; ®vacuer les m®nages des zones inon-

dables vers les sites plus sécurisés et identifiés préalable-

ment.  

Fig. 5: Le fleuve Niger ¨ Niamey: hydrogrammes compar®s 

Le fleuve Niger conna´t au cours du mois dõao¾t 2020, 

une montée exceptionnelle des eaux au Niger. Les im-

portantes précipitations enregistrées sur les portions na-

tionales du bassin du Niger au Burkina, au Mali et dans le 

sud-ouest du Niger constituent les causes principales de 

cette mont®e des eaux. Cõest la p®riode de la crue lo-

cale au Niger, qui résulte des apports de plusieurs af-

fluents du fleuve, dont principalement les affluents de la 

rive droite en amont de Niamey (la Sirba, le Gorouol, le 

Dargolé). La superposition des eaux de crue de ces 

cours dõeau aux r®gimes torrentiels ¨ celles du cours 

principal du Niger conduit ¨ une ®volution de lõhydro-

gramme des débits en dents de scie, au gré des précipi-

tations. Dès le 08 août 2020, le niveau du fleuve a atteint 

la cote de 582 cm pour un débit de 2.145 m3/s, dépas-

sant ainsi la cote dõalerte orange fix®e ¨ 580 cm corres-

pondant ¨ un d®bit de 2.127 m3/s. A la date dõaujour-

dõhui, le 10 ao¾t 2020, la crue locale ¨ la station de Nia-

mey a atteint la cote de 601 cm, correspondant à un 

débit de 2.219 m3/s, ce qui confirme sa progression 

dans les nuances sup®rieures de lõalerte orange ; avec 

une tendance en direction de lõalerte rouge (620 cm) si 

les conditions favorables météorologiques se maintien-

nent. Par ailleurs, lõanalyse des hydrogrammes des d®-

bits (cf. figure n°2 ci -dessous) montre que celui de cette 

année est en montée fulgurante avec la même allure 
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SITUATION HYDROLOGIQUE : Le niveau du fleuve Niger a atteint la cote dôalerte 

Orange atteint ¨ Niamey au 10 ao¾t 

Situation agrom®t®orologique  
Les conditions hydriques enregistrées au cours de cette dé-

cade ont permis la satisfaction des besoins en eau  des cul-

tures sur  toute la bande agricole. En effet lõindice de satis-

faction des besoins en eau des cultures a varié globalement 

entre 80 et 100% et reste très bon sur la majeure partie de la 

zone agricole Fig 3). On note cependant quelques poches 

dans la région de Tillabéri et celle de Diffa où cet indice 

reste faible. Quant aux réserves en eau des sols en fin de 

décade, elles ont varié entre 20 et 60 mm au niveau des 

localités les plus arrosées du pays. Toutefois, ces réserves 

sont faibles (moins de 10 mm) au niveau de certaines locali-

tés dans le Nord de la région de Tillabéri, au Sud -Ouest de 

celle de Tahoua et ¨ lõEst de celle de Diffa (Fig. 4). 

Les températures moyennes sont en baisse et ont varié entre 

25,7 et 28,7ÁC. Lõhumidit® relative en hausse par rapport ¨ la 

d®cade pass®e a vari® entre  75 et 86 %. Lõinsolation et 

lõ®vapotranspiration ont connu une baisse par rapport ¨ la 

décade précédente et ont varié respectivement de 3,3 et 

6,1  heures à et de 4,9 à 7,2 mm/jr. La vitesse du vent à 2 m 

du sol a varié entre 1,4 et 3,4 m/s. Toutes ces conditions sont 

favorables au développement des cultures.  

SITUATION METEOROLOGIQUE (suite) 

BULLETIN AGRO-HYDRO-M£T£OROLOGIQUE D£CADAIRE 

Fig.3: 
Indice 
de satis-
faction 
des be-
soins en 
eau des 
culture 

Fig.4: Stocks dôeau des sols au 10 aout 2020 



Fig 6: Pr®visions des tendances (Source: ABN) 
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Situation des cultures 
Situation des semis 

Le taux de couverture en semis au 30 Juillet 2020 a 

atteint 99%. On dénombre 12 719 villages présentant 

des semis sur un total de 12 816 villages agricoles suivis. 

En effet, on dénombre également cette année à la 

premi¯re d®cade dõao¾t quelques 116 villages qui 

sont sans semis ; ces villages sont répartis comme suit : 

La r®gion dõAgadez avec 68 villages et celle de Diffa 

avec 48 villages essentiellement d¾ ¨ lõins®curit® civile 

(19 villages du d®partement de Nõguigmi et 29 au ni-

veau de Diffa).   
 Situation ph®nologique 

Au cours de cette décade, la situation phénologique 

du mil et du sorgho présente des stades variant de la 

levée à la grenaison pour le mil observée au niveau 

des départements de Gaya ( région de Dosso) et Dun-

gass dans la région de Zinder. Le stade le plus avancé 

du sorgho est la nouaison épiaison observée dans les 

régions de Maradi et Tahoua.  

Pour les cultures de rente, le stade le moins avancé 

pour le ni®b® et lõarachide est la lev®e. Le stade dom-

inant est la  c roissanc e. Le stad e le p lus avanc é est la  

maturité pour le niébé dans la région de Maradi et la 

formation des gousses pour lõarachide au niveau des 

régions de Maradi et Zinder.  

 
Situation alimentaire  

La situation sur les marchés céréaliers est dominée par 

une stabilité des prix de toutes les céréales par rapport 

à leurs niveaux de la décade écoulée. En effet, les 

prix moyens du mil, du sorgho, du maïs et du riz impor-

té ont fléchi légèrement de 1%.  

Comparé à leurs niveaux de la première décade du 

mois dõao¾t 2019, les prix moyens connaissent une 

hausse sensible de 48%, 45%, 26% et 7% respective-

ment pour le mil, le sorgho, le maïs et le riz importé.  

Quant au prix moyen du niébé, il affiche une 

hausse de 8% par rapport à son niveau de la dé-

cade précédente. Comparativement à la première 

d®cade du mois dõao¾t 2019, le prix moyen du ni®-

bé connait une hausse de 3%. (voir tableau 1).  

En perspectives, pour la prochaine décade, 

lõoffre des principaux produits serait en baisse sur 

la majorit® des march®s suivis, ¨ cause de lõ®pui-

sement des stocks commerçants et de la ferme-

ture des frontières Nigérianes et de la sous -

région.  

Les prix seront en hausse pour les produits agri-

coles locaux (c®r®ales s¯ches) du fait de lõ®pui-

sement de stocks paysans et commerçants  et 

des difficultés enregistrées dans les chaines 

dõapprovisionnement suite aux mesures pr®ven-

tives (fermeture des frontières) au niveau de la 

sous-région dans le cadre de la lutte contre la 

pandémie du Covid -19. Mais ils pourraient être 

stables pour les c®r®ales suite ¨ lõop®ration 

vente à prix modérés de céréales et la distribu-

tion gratuite cibl®e initi®es par lõEtat et ses parte-

naire.  

Tableau 1: Cours des produits (FCFA/kg)  

Source: SIMA 

SITUATION HYDROLOGIQUE (suite) 

REGIONS Mil en 
F/Kg 

Sorgho 
en F/Kg 

Ni®b® en 
F/Kg 

Maµs 
en F/
Kg 

Riz en 
F/Kg 

AGADEZ 268 255 383 240 470 

DIFFA 224 197 248 210 460 

DOSSO 272 238 203 230 418 

MARADI 284 257 272 229 450 

TAHOUA 297 266 248 245 430 

TILLABERI 284 253 213 200 414 

ZINDER 275 244 246 236 458 

NIAMEY 291 227 256 195 440 
Moyenne d®cade 274 242 259 223 443 
Moyenne d®cade 
pr®c®dente 276 244 239 226 446 

Moyenne m°me 
d®cade 2019 

186 167 250 177 414 

Variation par rap-
port ¨ la d®cade 
pr®c®dente (%) 

-1 -1 8 -1 -1 

 Variation par 
rapport ¨ la m°me 
d®cade en 2019 
(%) 

48 45 3 26 7 

La prévision des tendances montre que la mon-

t®e des eaux tend rapidement vers lõalerte 

rouge fixée à 620 cm pour un débit de 2.512 

m3/s, dõo½ lõurgence dõ®vacuer toutes les po-

pulations qui sont à risques et de prendre toutes 

les dispositions pour la sécurité des biens.  

SITUATION AGRICOLE (suite) 



SITUATION AGRICOLE (suite) 

Situation phytosanitaire g®n®rale 
Elle a été marquée au cours de cette décade par:  

Ý Attaques dõun complexe de saut®riaux sur le mil 

dans les départements de Diffa et Madarounfa ;  

Ý Pression dõinsectes floricoles sur le mil au stade 

épiaison dans les départements de Dioudiou, 

Dosso, Gaya, Illéla et Malbaza ;  

Ý Infestations de pucerons et punaises sur le niébé 

et lõarachide dans les d®partements de Tchiroz®-

rine, Aguié et Guidan Roumdji ;  

Ý Attaques de chenilles défoliatrices sur le mil, le 

sorgho, le maïs et la tomate dans la Commune 

Urbaine dõAgadez et les d®partements de Main® 

Soroa, Magaria et Dungass;  

Ý D®but dõattaques dõoiseaux granivores dans les 

départements de Dogondoutchi, Gaya, Tibiri et 

Madaoua ;  

Ý Les l©chers de lõennemi naturel de la mineuse de 

lõ®pi du mil se poursuivent activement. 

 

PERSPECTIVES PHYTOSANITAIRES 

�� ��De nouvelles ®closions de saut®riaux, dõinfesta-
tions de cicadelles et de chenilles pourraient 

encore être enregistrées du fait des conditions 

écologiques de plus en plus favorables ;  

�� ��Les attaques dõinsectes floricoles pourraient 

sõ®tendre sur le mil au stade ®piaison en occur-

rence dans le sud des régions de Dosso, Maradi 

et Zinder;  

�� ��Dõautres insectes des l®gumineuses pourraient 
appara´tre notamment sur le ni®b® et lõara-

chide ;  

�� ��Lõapparition des foyers dõoiseaux granivores 

pourrait être enregistrée çà et là dans les zones 

inféodées à ces attaques ;  

�� ��Les opérations de lâchers se poursuivront active-

ment ;  

�� ��La surveillance et les traitements des foyers 

dõinfestation se poursuivront activement.  

La Campagne pastorale au cours de cette première 

d®cade du mois dõao¾t est bien install®e sur lõensemble 

du territoire national avec des pluies assez importantes 

et régulières. Ces pluies ont occasionné des inondations 

dans plusieurs localités du pays (Abalak (communes 

dõAbalak et de Tamaya), Madarounfa, Agui®, Ga-

zaoua et Boboye). L'évolution des herbacées se dé-

roule normalement avec une situation variable. Ainsi le 

stade phénologique varie du tallage à la montaison 

voire un d®but dõ®piaison chez les gramin®es et de la 

ramification à un début de formation des boutons flo-

raux pour les légumineuses en plusieurs endroits.  
Situation des p©turages 
Le pâturage herbacé devient de plus en plus dispo-

nible et accessible avec lõinstallation de la saison hiver-

nale dans presque toutes les régions du pays aussi bien 

en zone agricole quõen zone pastorale. 

Mais la situation des pâturages présente une physiono-

mie très variée. Ainsi le stade phénologique des herba-

cées varie du tallage à la montaison voire un début 

dõ®piaison chez les gramin®es et de la ramification ¨ 

un début de formation des boutons floraux pour les lé-

gumineuses en plusieurs endroits,  

Des poches de sécheresse entraînant le flétrissement 

des herbacées ont été aussi observées dans le dépar-

tement dõArlit (le nord et lõest de la commune de Gou-

garam, le nord et le centre de la commune de Dannet 

et la partie sud et nord -ouest de la commune urbaine 

dõArlit). Cependant, malgr® la disponibilit® et lõabon-

dance du pâturage vert, les éleveurs de la région de 

Diffa continuent dõobserver les s®quelles de la soudure 

pastorale sur les bovins (soul¯vement dõanimaux affai-

blis) et des mortalités.  

Les herbac®es constituent de nos jours lõalimentation 

des animaux dans les zones où ils permettent une 

bonne appréhension, Cependant ces stades phénolo-

giques les plus avancés sont observés pour la plupart 

en zone agricole plus précisément au niveau des en-

claves pastorales, des massifs forestiers, les zones de la 

vallée du Niger, les parcs agro forestiers, les vallées et 

les bordures des koris de lõAµr.  

La composition floristique est le Cenchrus biflorus, 

Eragrostis tremula, Panicum laetum, Tephrosia linearis, 

Aristida mutabilus, Schoenelfeldia gracilis, Tribulus terres-

tris, Alysicarpus ovalifolius,é..etc. Ces herbac®es sont 

malheureusement dominées par des espèces très peu 

appétées tel que le Sida cordifolia, le Pergularia tomen-

tosa au niveau de plusieurs enclaves pastorales.  

La contribution très appréciable du pâturage aérien et 

des esp¯ces p®rennes pour lõalimentation du b®tail est 

importante. En cette période il se compose des herba-

cées pérennes au stade de régénérescence (Panicum 

turgidum) et les ligneux fourragers en régénération 

(Acacia Sp, Boscia sénégalensis, Balanites aegyptiaca, 

Maeuria crassifolia, Cordia sinensis, Zizuphus mauritania, 

Commiphora africana, Sclerocarya birrea, Piliostigma 

reticulatum, Guiera senegalensis, Combretums spp, 

Acacia raddiana,é etc). Le pourcentage de recouvre-

ment terrestre des herbacés avoisine les 40 à 60% et les 

ligneux de 65 à 75% régénérés.   

Toutefois, la situation alimentaire du cheptel reste diffi-

cile voir préoccupante dans certains départements 

dõArlit et certaines localit®s de Bermo et de la r®gion de 

Diffa.  

Ph®nom¯nes exceptionnels 

Au cours de cette décade, ils sont surtout caractérisés 
par les inondations consécutives aux fortes pluies de la 
décade. Le bilan des dégâts se présente comme suit :  
Ý 8 ha de champs se trouvant près des lits des 

mares dans la commune rurale de Dankassari
(Dogondoutchi)  

Ý 657 ha de culture (mil, sorgho, canne à sucre et 
gombo) ont été touchés par les inondations 
dans 18 villages répartis au niveau de 4 dépar-
tements de Tahoua dont 490 ha à Tahoua,67 ha 
à Bouza,35 ha à Keita et 65 ha au niveau de 
Ville de Tahoua.  

Ý Les champs de cultures dans plusieurs départe-
ments de la région de Tillabéri mais aussi 
quelques champs de cultures de la ville de Zin-
der et le département de Takiéta  

SITUATION PASTORALE 


